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PLANÈTE

Couverture vaccinale, nombre de décès et PIB : le très fort

impact du passe sanitaire

Selon une étude à paraître sur le site du Conseil d’analyse économique, la France a évité près de
4 000 morts et la perte de 6 milliards d’euros entre juillet et décembre 2021, tout en gagnant
treize points de couverture vaccinale.

Par Delphine Roucaute

Publié aujourd’hui à 06h00, mis à jour à 07h03 • Lecture 5 min.

Comment mesurer l’impact concret de l’instauration du passe sanitaire ? Certes, le taux de

vaccination de la population française est passé de 53,8 %, à la mi-juillet 2021, à désormais 79,5 % de

personnes ayant reçu au moins une dose de vaccin, mais quelle part de cette impressionnante

augmentation peut être directement attribuée à ce nouvel outil du quotidien ? Par ailleurs, cet

impact est-il seulement sanitaire ou d’autres aspects de la société ont-ils pu bénéficier de cette

mesure, critiquée notamment pour son aspect liberticide ?

Une étude menée par une dizaine de chercheurs s’est penchée sur ces différentes questions et

montre le très fort impact du passe sanitaire sur l’adhésion vaccinale, le nombre d’hospitalisations et

de décès liés au Covid-19, ainsi que sur le produit intérieur brut (PIB).

Lire l’article des Décodeurs :  Quelle différence entre le passe vaccinal et le passe sanitaire ?

Une femme montre son passe sanitaire dans une brasserie de Deauville (Calvados), le
26 juillet 2021. SAMEER AL-DOUMY / AFP
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Cette étude, à paraître mardi 18 janvier sur le site du Conseil d’analyse économique (CAE), un service

rattaché à Matignon mais réunissant des universitaires indépendants, a notamment été coécrite par

le mathématicien Miquel Oliu-Barton (université Paris-Dauphine, Esade Centre for Economic Policy

de Barcelone) et l’économiste Bary Pradelski (CNRS, Oxford-Man Institute of Quantitative Finance)

avec l’épidémiologiste et membre du conseil scientifique Arnaud Fontanet et les économistes

Philippe Aghion (Collège de France) et Patrick Artus (Natixis). Elle se base sur l’étude comparative de

trois pays ayant adopté des systèmes équivalents au passe sanitaire durant l’été 2021 : la France,

l’Allemagne et l’Italie.

Résultats hétérogènes

Pour évaluer l’impact du passe, les auteurs ont construit des modèles estimant ce que la dynamique

de vaccination aurait été sans ces dispositifs appelés green pass en Italie ou règle des « 2G » en

Allemagne pour geimpft (vacciné) ou genesen (guéri).

Si les résultats sont hétérogènes suivant les pays, ils sont, dans tous les cas, importants : en un peu

moins de six mois, ces passes ont permis d’augmenter le taux de vaccination de treize points en

France, de 9,7 points en Italie et de 6,2 points en Allemagne. Selon les modèles, la couverture

vaccinale aurait en effet été, sans ces dispositifs, de 65 %, 70 % et 67 % des populations respectives

de ces pays. Point important pour la saturation des services hospitaliers, cette hausse de l’adhésion

grâce au passe s’observe également chez les plus de 60 ans ; la France a notamment gagné 8,9 points

de couverture sur cette population et l’Italie, 4,4 points.

« On ne s’attendait pas nécessairement à un impact du passe aussi important, en se basant sur les

études publiées avant les annonces. En revanche, une enquête de Santé publique France suggérait un

effet majeur du passe sanitaire dans la décision des Français à se faire vacciner », souligne Miquel

Oliu-Barton.
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